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DECORATION DE L'EGLISE DE SAINT-SAVVEUR
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Oit le sait, Québ -r. ne manque g rede points d'attraction.
MJais celuii qui ser Ne primei' les autres en ce moment, c'est
l'église de Saint-Sauveîîr, récemment construite par les RR. Pi".
oblats.

Assez peu remarquable comme architqcture, pourtant, le non-
veau temple.

Aut dehors surtout, lý c.arhet et le style y brillent par une
absence à peu pi-ès totale. C< st une est. ée de roman [AtLard ré-
duit à sa.pluls simple exprassion par le gýnie artistique québec-
cois - ou, pour mieux dire, canadien.

Il n'y a que l'intérieur du vaisslau, qui - bien que asse-z banal
dans sa toilette déemi-renaissanicp, et malgré quelques hérésies
briitales:- soit ass-,z remarqua;ble par la mdjleslé dýs proportions
etPlharmonie de l'ensemble.

Mais ce qui fait de cette église un édifice unique dans le paIys,
ce sonit les p!4-iutu1es des volûtrs et ds pans latéraux du chStir,'qule le pinceau hardi de M. Ciarles -Iuiot y exécute depuis bientôt
ti-ois ans, tt qu'il est en fr-ais de teimniner.

C s peintures, que ji'ai visitées pour la tr-oisième fois ces jours
dernieis, sont certes ce que nous avons encore produit de plus
foit en ce genre, et devraient s'étaler au centre d'une grande
ville, plutôt que d'être relêgîiées dans un quartier excentrique-,
peu à por:ée des visitleurs, tt, de ce fait, forcément destinées à
rester relativemc-nt dans l'ombre.

En tout ca.Q, elles méritent ail plus haut point l'attention de la
c.ritique, et je croirais manquer a mon d'-voir d'am;-teur des
b eaux-arts, si jý3 ii'ezsayais d'attirer' les reg-irdi dit pu.blic suircette-
oeuvre qui, à mon sens, revêt, dans notre petit monde artistique
et intellectuel, toute l'imrportance d'uni événement.

Charl,-s Huot - qui n'a pas encore tri nte-six ans, malgré les
mèches grisonnantes qui auréolent son vaste front d'artiste -
travaillait depuis quelques années en Allèmagne où l'avaient
atié plusieuis commandfs sérieuses, lorsquer, je ne.- sais trop
par quelles circonstaÙces particulières, Ics RH. PP. olVats de
Saint-Sauveur lui confièrent la iaclie de compléter la décoration de
leur églisEe par de vastes tableaux de voûte et de murailles.

(1) M. 1-ouis Frécizotte, dont nos lecteurs ont tant goùld la touchante potSie inspirda% par la
premnière communion (le sa ille, a bien voulu, offrir à la Scincpt Religieuse nue étudecritique
star lva peintures exécutées à Saint-Satvc'tr do Québcc, par notre artiste, hl. Charles Huot. Un
travail de ce geire trouve naturellement sa place dans ne rt-vile comme la nôtre, et tlous la
publions avec grand plaisir, laissant a l'auteur la responsatbilité de ses critiques et de ses élo-
ges. (NVote de la iZêdaciion).


